
 
 

 
FOIRE AUX QUESTIONS : 

 

«En quoi consiste ce premier commandement de Dieu qu’est l’adoration? » 
(3ème partie d’une suite d’étude sur les Dix commandements) 

 
 

 La raison de notre existence est Dieu. Le premier commandement : « Un seul Dieu adoreras 
et aimeras de toutes tes forces » renvoie directement à ce pourquoi Dieu nous a créés, à savoir : 
PARTICIPER A SA VIE DIVINE. 
 
 Nous lisons dans le livre de la Genèse que Dieu créa l’homme et la femme à son image et à sa 
ressemblance. Comme Dieu, nous sommes dotés d’une intelligence et d’une volonté. Ces deux 
facultés nous permettent de répondre librement à l’Amour de Dieu et finalement à vivre de sa vie 
divine. Nous sommes donc faits pour Dieu, un peu comme un instrument de musique est fait pour le 
musicien : sous les doigts du guitariste, la guitare déploie toutes ses possibilités, autrement elle n’est 
qu’un assemblage de bois et de cordes inertes. 
 Afin d’adapter nos facultés humaines à sa vie divine, Dieu nous fait don des trois vertus 
théologales : la foi, l’espérance et la charité. Celles-ci nous sont données au baptême à l’état de 
germe et nous devons déployer toute notre liberté pour les faire grandir afin que notre relation à Dieu 
soit toujours plus étroite. 
 
 Le premier commandement nous engage donc expressément à demander à Dieu ces trois 
vertus et à les entretenir par des actes concrets, comme on travaille un muscle par un exercice 
physique. 
 
LA FOI  
 La foi permet de connaître

 Faisons-nous le tri pour ne garder que ce qui nous convient et fabriquer notre petite religion 
personnelle ? 

 Dieu comme il se connaît lui-même. Par elle, nous croyons de tout 
notre cœur en toutes les vérités que Dieu nous a révélées et qui nous sont enseignées par l’Eglise. Le 
« toutes » est primordial car ces vérités découlent toutes de Dieu qui est LA VERITE. Ces vérités 
forment donc un ensemble cohérent et logique. Nous devons donc sérieusement nous interroger sur 
notre manière d’accueillir les enseignements de l’Eglise : 

Exemple : j’accepte de prier mais je refuse la Papauté, ou la maîtrise de mes passions que l’Eglise 
enseigne… 
 Prenons-nous le temps de creuser ce qui nous paraît obscur dans la Révélation ? Autrement dit, 
nourrissons-nous notre intelligence ? 
 Sommes-nous capables de répondre aux questions qu’on nous pose sur des sujets essentiels : 
indissolubilité du mariage, historicité de JESUS, sacrements… ? 
 
L’ESPERANCE 
 L’espérance permet de vouloir

 Examinons-nous sur notre connaissance de la Vie éternelle ? Sommes-nous persuadés que la vie en 
Dieu est bien le plus grand bonheur ? Que tous nos actes posés sur cette terre auront un impact sur 
notre Vie éternelle ? Dans ce sens, le refrain « on ira tous au paradis » est une grave erreur 
théologique qui nie la liberté et la dignité humaines. 

 ce que Dieu veut pour nous : à savoir la Vie éternelle avec Lui 
au ciel, et la grâce d’y parvenir. 

 Comptons-nous sur nos seules forces pour parvenir au Bonheur ? 
 Laissons-nous à Dieu une place dans nos décisions ? 
 



LA CHARITE 
 La charité nous permet de nous donner

 Interrogons-nous encore : croyons nous vraiment que Dieu n’est qu’Amour et qu’il fait tout pour 
notre bien ? (et ce, même quand nous sommes dans l’épreuve). 

 corps et âme à Dieu et au prochain par amour de Dieu. 
Nous aimons alors Dieu comme Il aime. 

 Cherchons-nous à le connaître dans les petits événements de notre vie même les plus banals ? 
 Vivons-nous le pardon dans notre couple, en famille, au travail ? 
 
En résumé : le premier commandement donné par Dieu nous renvoie à notre vocation première qui 
est de participer à sa vie divine. 
 Demandons à Dieu les trois vertus théologales de foi, d’espérance et de charité, afin de connaître, 
vouloir, aimer comme Lui. Nous avons à les faire grandir chaque jour par des actes concrets. 
 
 La vie du bienheureux Père de Foucauld peut être un bon exemple pour nous : 

Ayant abandonné toute religion, il se met à vivre comme bon lui semble, comme si Dieu n’existait 
pas. Pourtant, au fond de lui, il ressentait une infinie tristesse, un grand vide. Alors qu’il possédait 
tout : richesse, intelligence, femmes… sa vie lui semblait absurde et insensée. Au contact de sa 
cousine fermement catholique, il se met à demander à Dieu la foi avec ces mots : ‘Mon Dieu, si vous 
existez, faites que je vous connaisse !’ Dans le même temps, il interroge ses proches afin de 
comprendre la foi catholique. Il se met à chercher la Vérité. Son cœur et alors prêt à recevoir et faire 
grandir les trois vertus théologales. Désormai,s il passera sa vie à les faire croître jusqu’à mourir 
martyr par amour de Dieu. 
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